








Notes

Note 1.

Les substances et préparations sont classées conformément aux directives européennes suivantes (telles qu’elles
ont été modifiées) et à leur adaptation actuelle au progrès technique :

- directive 67/548/CEE du Conseil, du 27 juin 1967, concernant le rapprochement des dispositions législatives,
réglementaires et administratives des Etats membres relatives à la classification, l’emballage et l’étiquetage des
substances dangereuses;

- directive 88/379/CEE du Conseil, du 7 juin 1988, concernant le rapprochement des dispositions législatives,
réglementaires et administratives des Etats membres relatives à la classification, l’emballage et l’étiquetage des
préparations dangereuses;

directive 78/631/CEE du Conseil, du 26 juin 1978, concernant le rapprochement des législations des Etats membres
relatives à la classification, l’emballage et l’étiquetage des préparations dangereuses (pesticides).

Dans le cas de substances et préparations qui ne sont pas classées comme dangereuses conformément à l’une des
directives citées ci-dessus, mais qui, néanmoins, se trouvent ou sont susceptibles de se trouver dans un établissement
et qui possèdent ou sont susceptibles de posséder, dans les conditions régnant dans l’établissement, des propriétés
équivalentes en termes de potentiel d’accidents majeurs, les procédures de classement provisoire sont suivies
conformément à l’article régissant la matière dans la directive appropriée.

Dans le cas de substances et préparations présentant des propriétés qui donnent lieu à plusieurs classifications, on
applique les seuils les plus bas.

Note 2.

Par ″toxique″, on entend :

Une substance ou une préparation qui, par inhalation, ingestion ou pénétration cutanée peut entraı̂ner des risques
graves, aigus ou chroniques et même la mort.

Par ″comburante″, on entend :

Une substance ou une préparation qui, en contact avec d’autres substances, notamment avec des substances
inflammables, présente une réaction fortement exothermique.

Par ″explosif″, on entend :

a) i) une substance ou une préparation qui crée des risques d’explosion par le choc, la friction, le feu ou d’autres
sources d’ignition (phrase de risque R 2);

ii) une substance pyrotechnique qui est une substance (ou un mélange de substances) destinée à produire un effet
calorifique, lumineux, sonore, gazeux ou fumigène ou une combinaison de tels effets, grâce à des réactions chimiques
exothermiques auto entretenues non détonantes

ou

iii) une substance ou préparation explosible ou pyrotechnique contenue dans des objets;

b) une substance ou une préparation qui crée des grands risques d’explosion par le choc, la friction, le feu ou
d’autres sources d’ignition (phrase de risque R 3).

Note 3.

Par substances ″inflammables″, ″facilement inflammables″ et ″extrêmement inflammables″ (catégories 6, 7 et 8), on
entend :

a) liquides inflammables : substances et préparations dont le point d’éclair est égal ou supérieur à 21 °C et inférieur
ou égal à 55 °C (phrase de risque R 10) et qui entretiennent la combustion;

b) liquides facilement inflammables :

1) substances et préparations susceptibles de s’échauffer et finalement de s’enflammer au contact de l’air à la
température ambiante sans apport d’énergie (phrase de risque R 17);

2) substances dont le point d’éclair est inférieur à 55 °C et qui restent liquides sous pression lorsque des conditions
de service particulières, par exemple une forte pression ou une température élevée, peuvent créer des risques
d’accidents majeurs;



3) substances et des préparations ayant un point d’éclair inférieur à 21 °C et qui ne sont pas extrêmement
inflammables (phrase de risque R 11 deuxième tiret);

c) gaz et liquides extrêmement inflammables :
1) substances et préparations liquides dont le point d’éclair est inférieur à 0 °C et dont le point d’ébullition (ou,

dans le cas d’un domaine d’ébullition, le point d’ébullition initial) est, à la pression normale, inférieur ou égal à 35 °C
(phrase de risque R 12 premier tiret);

2) substances et préparations gazeuses qui sont inflammables au contact de l’air à la température et à la pression
ambiante (phrase de risque R 12 deuxième tiret) qu’elles soient ou non conservées à l’état gazeux ou liquide sous
pression, à l’exclusion des gaz extrêmement inflammables liquéfiés (y compris GLP) et du gaz naturel visés à la
partie 1;

3) substances et préparations liquides dont le point d’éclair est inférieur à 55 °C et qui sont maintenues à une
température supérieure à leur point d’ébullition.

Note 4.
Le calcul conduisant au classement de l’établissement pour l’application des articles du présent accord s’opère

comme suit :
- si qx est la quantité de la substance ou préparation dangereuse x (spécifiquement désignée ou non) présente dans

l’établissement;
- si Q’x est la quantité seuil figurant dans la colonne 2 et Q»x la quantité seuil figurant dans la colonne 3 des

parties 1 et 2 de la présente annexe, pour la substance x considerée
L’établissement sera classé «petit seuil» et rangé en classe 1 si la somme des fractions

q1/Q’1 + q2/Q’2 + q3/Q’3 + ...> 1

Il sera classé ″grand seuil et rangé en clase 1 si la somme des fractions

q1/Q’’1 + q2/Q’’2 + q3/Q’’3 + ...> 1

Ces règles d’addition s’appliquent, distinctement, aux cas suivants :

- aux substances et préparations figurant dans la partie 2 et appartenant aux catégories 1, 2 et 9 ainsi qu’aux
substances de la partie 1 qui présentent les mêmes caractères dangereux;

- aux substances et préparations figurant dans la partie 2 et appartenant aux catégories 3, 4, 5, 6, 7a, 7b et 8 ainsi
qu’aux substances de la partie 1 qui présentent les mêmes caractères dangereux.

Lorsque des substances ou préparations non désignées présentent à la fois des caractères dangereux appartenant
à plusieurs catégories additionnables, le diviseur à prendre en considération est le seuil le plus petit applicable à la
substance.

Lorsque des substances ou préparations présentent à la fois des caractères dangereux appartenant à plusieurs
catégories non additionnables, des additions séparées seront effectuées, chacune d’entre elles correspondant à une des
catégories.

Lorsqu’une substance désignée est additionnée à des substances non désignées, le diviseur relatif à la quantité de
substance désignée est la quantité seuil figurant à la partie 1.
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d’incidences et des installations et activités classées.
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